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Ceci est une œuvre de fiction.

	Toute ressemblance avec des personnes existantes

	ou ayant existé serait purement fortuite.

	 

	Trigger warning

	Certains passages sont susceptibles de heurter la sensibilité du lecteur.



	
Prologue

	Quand j’ai accepté ce nouveau travail, je savais que tout ne serait pas rose, mais je n’aurais jamais imaginé que tout mon monde s’écroulerait à cause de lui. Je ne le savais pas encore, mais cette rencontre allait sceller à jamais mon destin et maintenant tout ce que je peux faire c’est essayer de survivre. Je pensais que si j’étais brisée, ce serait à cause des psychopathes, des sociopathes. Mais je n’aurai jamais imaginé que ce serait lui qui ferait voler toute ma vie en éclat, mais encore une fois je m’étais bien trompée…

	 


Chapitre 1

	Je me gare sur le parking de la prison psychiatrique de New York. J’ai la boule au ventre et je suis tentée de prendre mes jambes à mon cou, mais je sais au plus profond de moi que je ne peux pas abandonner. Si j’ai accepté ce travail, c’est pour une raison bien précise : ici, je peux échapper à l’emprise de ma mère. Je peux échapper à son contrôle et à tout ce qu’elle pourrait faire pour s’immiscer dans ma vie. 

	Ma mère a toujours été une adepte du contrôle depuis que je suis toute petite, c’est toujours la même histoire, alors comme j’ai presque terminé mes études, j’ai décidé de me rebeller. Je ne voulais absolument pas qu’elle puisse continuer à me contrôler. Je suis majeure et indépendante alors j’ai décidé qu’il était temps d’échapper à cette mascarade. Cependant, quand on fait partie de la famille Green, difficile d’échapper au contrôle des siens. Ce poste est le seul moyen que j’ai trouvé pour être vraiment indépendante.

	 

	***

	 

	J’arrive dans l’enceinte de la prison psychiatrique avec toujours la sensation qu’on m’a donné un coup de poing dans le ventre. À peine ai-je fait un pas dans l’enceinte qu’une femme m’accoste. Cette femme est dans la fleur de l’âge, elle est petite et a les cheveux noirs. Sa voix me fait sortir de mes pensées.

	
		Salut, tu dois être Nina Green. Moi, c’est Kelly. Je travaille ici et c’est moi qui vais être ta tutrice pendant ton stage. C’est bon pour toi, j’espère ? Je sais que je suis un peu speed et que ça peut en effrayer certains.

		Non, t’inquiète pas, tout va bien.

		Génial ! Alors, c’est parti.



	Nous passons tous les portiques de sécurité, cela prend un temps fou, mais bon ce n’est pas surprenant, vu l’endroit où nous sommes. Pendant la visite, j’apprends plein de choses sur Kelly. Elle est mariée avec un gardien qui travaille dans un autre bâtiment, elle a un chat et adore la pizza. J’avoue que le fait que Kelly me parle d’elle m’arrange beaucoup, cela m’évite de parler de ma propre vie qui est assez chaotique. Une fois arrivées dans le cœur du bâtiment carcéral, nous nous dirigeons dans un bureau qui est décoré avec goût.

	
		Nina, veux-tu un café avant qu’on commence, ou autre chose ?

		Non merci, mais c’est gentil de proposer.

		Je t’en prie. Bon, alors, entrons dans le vif du sujet. Avant de t’expliquer ton travail, j’aimerais que tu me parles de toi si ça ne te dérange pas, je n’ai pas eu le temps de jeter un œil à ton dossier et ça m’arrange, car je préfère vraiment quand les gens me parlent de vive voix.

		Pas de problème. Eh bien, je fais des études pour devenir infirmière. Je suis en dernière année et je dois effectuer mon stage pour valider mon année. Si j’ai choisi de faire mon stage ici, c’est parce que je ne connais pas du tout le milieu carcéral.

		Très bien. Eh bien, nous sommes ravis de t’accueillir dans l’équipe pour ces trois mois, je ne sais pas si tu le sais, mais nous sommes très peu à travailler ici et nous devons endosser beaucoup de rôles différents à cause du manque d’effectifs. Tu peux aussi bien faire de la paperasse que les soins élémentaires. Pendant la première semaine, tu suivras plusieurs personnes dans leur travail. C’est bon pour toi ? Tu as des questions ? 

		Non merci, c’est bon pour moi.

		Très bien. Avant de te présenter à l’équipe et de te faire visiter les lieux, nous devons encore parler de certaines choses importantes.

		Comme quoi, par exemple ?

		Eh bien, par exemple, le comportement que tu dois avoir avec les détenus. Avant toute chose, tu dois toujours garder à l’esprit que les détenus ici font partie des criminels les plus dangereux d’Amérique, ils sont imprévisibles ce qui signifie, que tu ne dois jamais baisser la garde, sinon ça pourrait te coûter la vie. Est-ce que tu saisis l’importance de mes paroles ?



	J’arrive tout juste à hocher la tête. Je sais que travailler ici est dangereux, mais que mes craintes soient confirmées par un tiers rendent les choses bien plus réelles et terrifiantes.

	Je recentre mes pensées sur ce que Kelly me dit et essaie d’enfouir ma peur. Il faut que je sois parfaitement concentrée sur ce qu’elle me dit, il en va de ma sécurité.

	Kelly intervient à nouveau.

	
		Il y a un certain nombre de règles à respecter quand tu es en contact avec les détenus. 



	1) Tu ne dois jamais leur confier des choses personnelles.

	2) Tu dois garder une distance minimale de sécurité quand tu es en contact avec les détenus. 

	3) Tu ne dois jamais prendre l’initiative de détacher un détenu.

	4) Tu ne dois jamais montrer ta peur, c’est toi qui as le contrôle et tu dois toujours le garder ! même si tu as peur. 

	5) Appuie-toi sur les connaissances acquises durant tes études et la formation que tu as suivie pour ce stage. Tu seras en contact avec des détenus et il te sera peut-être demandé d’effectuer diverses tâches, car cela fait partie de ton apprentissage. Observe attentivement et participe dans la mesure de tes compétences.

	Après tout ce que m’a dit Kelly, je suis encore plus perdue qu’à mon arrivée. Je ne sais pas si je m’adapterais, mais ce que je sais, c’est que tout ne sera pas de tout repos loin de là…

	 


Chapitre 2

	Le reste de la journée se passe plutôt tranquillement. Après mon entretien, Kelly m’a donné mon emploi du temps, qui sera surtout du domaine de l’observation, la première semaine du moins. Je vais suivre plusieurs personnes différentes dans leur travail, ce qui me ravit au plus profond de moi, je ne me voyais pas commencer ce stage sans un temps d’adaptation et le temps de prendre mes marques.

	Après cela, Kelly me présente mes collègues. Ben qui est le médecin de la prison et Susana qui est infirmière. Ils ont l’air sympas, ce qui me rassure grandement. Enfin, je termine ma courte journée avec la visite de la prison, Kelly me montre les bureaux, l’infirmerie, la salle de repos, tout se passe plutôt bien jusqu’à ce que la visite du couloir du personnel soit terminée.

	
		Bon, maintenant que tu as visité la zone réservée au personnel, nous allons visiter la zone réservée aux détenus.

		Kelly, est-ce qu’on va rencontrer des détenus ?

		Oui, on risque de croiser une partie des détenus pendant la visite, mais ne t’inquiète pas, tu ne risques rien et c’est bien que cette rencontre ait lieu le plus tôt possible pour que tu puisses prendre tes marques et que les détenus s’habituent à toi. Comme tu sais, ils côtoient très peu de personnes à cause de la dangerosité de leur pathologie psychiatrique. Ils ont besoin de se familiariser avec tous les gens qui vont les côtoyer sinon cela peut très mal se passer.



	Quand Kelly me dit cela, ma respiration se coupe, je savais que je serais confrontée aux détenus et que je devais les rencontrer, mais je ne pensais pas que ce serait aussitôt. Je pensais que j’aurais le temps de me préparer psychologiquement. Le début de la visite du secteur réservé au prisonnier se passe bien. Il y a les cellules, un extérieur situé à la lisière d’une forêt, le bureau du psychiatre. Je commence à peine à mettre de côté mes appréhensions, qu’elles refont surface comme un raz-de-marée en apercevant des détenus dans une salle.

	
		Bon, là, nous allons pénétrer dans la salle qui est réservée aux thérapies de groupe qui sont obligatoires pour eux. Nous allons brièvement rentrer pour que je te présente et que les détenus s’habituent dès maintenant à ta présence.



	Nous pénétrons dans une pièce ou la couleur dominante est le blanc. Au milieu de la salle est disposé, un grand, cercle composé d’une quinzaine de chaises. Chacune de ces chaises est occupée par un détenu sauf une seule que je suppose être occupée par le psychiatre. 

	À peine avons-nous fait un pas dans la pièce que l’attention de tous se focalise sur nous. Gêné par autant d’attention, je détourne le regard et me concentre sur le mur qui me fait face, comme si c’était la chose la plus importante au monde. À ce moment-là, je suis comme déconnectée de tous et de tout, je discerne à peine ce qui se passe, j’ai l’impression que mon cerveau s’est mis en pause. Comme si l’angoisse de cette rencontre m’avait anesthésiée. Sachant que Kelly va me présenter, j’essaie de recentrer mon attention sur le moment présent. J’ai à peine quitté les yeux de ce mur que je rencontre un regard qui me fixe avec insistance. Je suis paralysée par ce regard si intrigant. Le temps s’est littéralement arrêté. Je suis obnubilée par cet homme, je me mets à le détailler et je suis bien obligée de reconnaître qu’il est beau. Il est beau à couper le souffle. Je ressens une gêne atroce en constatant qu’il me fixe toujours. Toute son attention est rivée sur moi. Je me maudis en voyant la lueur amusée de son regard, je sais qu’il a deviné la gêne qui m’habite, mais surtout que je ne suis pas insensible à son charme. Je suis agacée par le fait qu’il lise en moi comme dans un livre ouvert. Je suis sortie de cette transe par la voix de Kelly, je reporte mon attention sur elle. Elle est en train de me présenter, je me force à sourire et dis un bonjour timide.

	Je sens que tous les regards sont sur moi pourtant, il n’y en a qu’un seul dont je sens le poids, celui de l’inconnu. Je ne le regarde pas, mais je sais qu’il me fixe. J’ai l’impression d’être une proie, prête à être dévorée par un prédateur. C’est pour cela que je suis contente quand nous quittons enfin cette salle, j’ai l’impression de respirer à nouveau.

	Je suis troublée par ce qui vient de se passer. J’ai passé à peine plus de dix minutes dans cette pièce et pourtant j’ai le sentiment que cet homme est un plus grand danger pour moi que tous les autres détenus. Il faut absolument que je reste à distance de cet homme. J’ai un très mauvais pressentiment le concernant. Sous cette beauté ravageuse se tapit un danger redoutable.
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